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nr !(•- )i-lir .i'Kl!
, ,

.1 (,;i.'lMiti, !«.-. f;ui(l<'.i Ik^hvux, l'ftiui.' vu f;;U\ un lit-^'.i fous
''' '• ' '""'I'' ,"' ,.,ny,ui. . ..-lu. ,,i, i!^ rTovaier.t 'n. liilc do i'un ,lfH louis ,a a Autouiet, sou
ti.'i- .„!,,,, i,!,f„u:ui,u.i. ,.Mm. -.latil, fais.uit eliiciuer haut . il ol,-ur iVl-^paiit t'ouot uiMita-
;~'' '","'

;

"''»''> '-'it-adc bnilani.s à la «iviiid.; )oi.. (lo Cul Paris i^neinciJl,;, eiCnrU
|'^ hni l;n,. ju:,-!.,;! r;i/,t.;l .!. wi rur ,1m IJjtn-h.-li, .,u 1., dit -i ,( ia su.nV d^-VHi.'rii avoir
li«u. ...

Alai.s !(' qoii', MTs riii^i lionre^, un,' di'r.iôcho arriva.
Ivl' finir .-i','iu-i> : " l-'iori'."

(il iih'uut' v\)f li'i ('tilouisscnj.-iii, fl ne pui la lin.
AlK'iilc hi lui jirit d.'.s (ioigts.

V uici (.(! qu'cli,; y'n, :

.M, li> oun.' .-l'^dnisi-.
; vi'Ut voiix voir tous. Arrivez viti," !. . .

- -Ali ? Naiitliita 0»Tn)aiiiP. noud étiun* iro(j licumix :, . , .

^-•].ais.r.ii.-i 1..K fMifaids à l'.^ri.s (ir..;lara Pahoai, h1:, partons llr)U.^ aiilres '

iMi.is ,•.. ,jiu .tniL po-Viil)!.- (M.ur .ViitonifH, no IVrait pas pour }{(,.]lan(i.
--.Nuii. fîitii, j,. n«) laissPi'Mi i)a.s ntaniiu-, partir s.hj!.! hVIms : et surtoui alliir v rocevoir

sculc^irn (.|.,oti.>,is qu, 1 y attendent ! . . , NVst ..' pa., ini,.„ona.., vous ùw, bie;= de ..,o.i
"^'is • dcinaïKlîi-t il a !i.i. MannK^

.Moni itc leva SCS hraux yeux .sur lui :

--N'.ius li.sP7 tauj(iiir.s (-Jans u. ;. f,pns.:e, iiioii ami clu'ri, lui dif-eilo.
AK.i- d l'ut -nrivenu que tlerniaiuo, ll.,llaud, Mouctt.. .a- Lisr -jui rli^sorujais n,- devait

plii:s cpu'ter la ou,„îPsse, partiraK-l.t, pour la <l,,,.co-rie, une heun- apiV^s, r„ir le tr^in du
•soir, tandis qu Aiitonie., rest"rnic •. .-po i.i fi.inille de (4esdres à Pari:;.

Ou reste, l'al.b,: tout, eu anuani houe.aip AbeiUo et Marççuerite i,av,ut jamais eu pour
Pies .aftPction paternelle (lu'il avait éprouvée pour la fille de Lucien, dè.s que , elleoi
'^" '.""''' LinsiallUion de l.i^e /„ait faite a l'Hftnd du llanel,,uii. depui^i le uuuin
tandis que ^..s mallfs et ses .-dlaire^ y avaient écé apponées la veille au soir, aveo <v-lle.s
aei\lo„ette. Mialuller, e.'l.arM'er les vêtKi.eiits du niaria^'e p,>ur des hahu;: de r(nite,
rut pour tiuit. le uicnrle l'utlclrc de queiq.ie.H instant.'--.

PMsealseeliai(ïe,adefairelev- liouneuis du re.pa.s de noee au.v quelques inviri.s de,«
deuK tanulles,,,uétaieMt l',.e.,4-ii, tous, même les r-uides, eomprirent, apr^s très peuH pvpli.MUoiis, le .ii'pari sulei: .] ' Iu:e de Villamblard et des .deti.s
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\.\ .\Kiia' 1) f.V .JL.sfK,

Tard dans iapri-s uddi d'i lendemain seuiemeat, la comtesse, Rolland, Lis,- et Mo-
UfMte .arriviTer,! à .Mu.ssidau.

, . . |.'|,,re les .attendait sur la roule, et ne le.s lais.sa uuiue
pas entrer :i.u . liateiir.

--AI,: le j.auvre. cher homiiH
!
/.'oriat-ello <mv pleurant, i! ^ ous attend pour mourir

c est, !U' ! . , ,

'

— .Mo), Dieu, soupira (".erm.iine toute saisie qu'e.st ce qu'il y a donc L . . .

La vieille |iiiM;a sp>i lèvre.s, et les yeux , ubiieii,ei.t plein.s de liaine ;

- ("est mnnsieur (;rég.)ire • ditcïle.
. . . Fai voi!.ù un qui m ,uiia l'ail du umI dans sa

""'.
,

/^i"
' 11' Kueux :. . . pourquoi n'est il pa.s resi.'^ en Aiiieriqne ;. . . .

Itripossil ie de lui eu t'aire dire davantacn
Ho'ianil •! I ieriii.iine iiiKistèront en vain.
--.Vou, i!')n, (iiv'iit elle, j.. lie ilois rien racontei' !.. I m r.;ste v-ms aile/ tout savoir
V oioi, eu eii'r't, ee qui .s',.ii;i,it p'issé.

_

Lo'-sque lie, main-, av,mt de elias-er (Grégoire de elev, .lie, lui av.-iit hvou.'i <|Ue Monette
était «a lille, mai:, que cotte dernière ff.ii'lerait quand mciii. l'état civd (pjo le hasard lui
.tvail don,,.'. |emi.,;rable ne T. .-.i^t p,i^ erue .ap^'hl' de nmouoer ainsi a la pa.si,,n de
t Jto sa VU!, c'est à dire a son orgueil do maternité.


